
    

C’est pas lui, c’est moi l’inventeur du fusil sous-marin ! 
La côte Méditerranéenne fut indéniablement le berceau de la pêche sous-marine. La Côte d’Azur vit la 
naissance de la « pêche à la nage » ancêtre de la « pêche sous-marine » et l’apparition des premiers 
fabricants de fusils sous-marins (la flèche est propulsée par un ressort). Marseille vit l’apparition de la 
pêche à la lance et le développement des premiers fabricants d’arbalètes sous-marines (la flèche est 
propulsée des sandows élastiques). L’aire Toulonnaise fut également un lieu d’intense pratique de la 
pêche sous-marine et Sanary-sur-mer fut un lieu remarquable de la popularisation de la pêche sous-
marine du fait de la personnalité de Frédéric Dumas. 

Justement l’histoire officielle locale (voir Frédéric Dumas, le 
chasseur sous-marin) nous a appris que c’est en s’inspirant de la 
« fronde sous-marine » de Jean Lemoigne, iconoclaste 
fantasque et chaleureux personnage qui fréquentait sa famille à 
Portissol que Frédéric Dumas développa ses redoutables 
arbalètes sous-marines. 

L’idée de Jean Lemoigne était d’adapter à la chasse sous-marine 
ce qu’il appelait une « fronde » mais qui était dans la réalité un 
lance-pierre. Il eut l’idée de remplacer la pierre par une tringle 
métallique qui faisait office de flèche pour « percer » les 
poissons.  

Dans le principe, l’idée était 
bonne mais la réalisation et 
surtout l’utilisation sous-marine 
de cette « arme » laissait à 
désirer. De l’avis de Frédéric 
Dumas, cette « arme » était 
aisément perfectible mais 
surtout ne pouvait être utilisée 
que par un gaillard ayant une 
forte carrure, ce qui n’était pas 
son cas.  
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Oui mais voilà, l’idée initiale de la « fronde sous-marine » qui conduisit à la création de l’arbalète sous-marine dans les eaux Sanaryennes aurait 
injustement été attribuée à Jean Lemoigne. C’est du moins ce qu’affirmera Joseph Enrico, dit « l’Aricot » peintre à ses heures et pêcheur 
invétéré mais surtout le patron d’un restaurant situé à Portissol avant-guerre, puis à la Gorguette dans la baie de Bandol, lieu d’agrégation de la 
jet set Bandolaise et Sanarienne d’après-guerre. 

Quelle importance me direz-vous ? Vu depuis le littoral de Sanary-sur-mer il était important de rendre à César ce qui appartenait à César. « A moi 
il me transperce le cœur, à toi il ne te fait rien ? » (Citation librement inspirée de Marius, 1926 – Marcel Pagnol). 
 
En l’occurrence le vrai père revendiqué de l’idée de la fronde sous-marine qui sera déclinée en arbalète sous-marine par Frédéric Dumas a voulu 
que justice lui soit rendue en se rendant justice lui-même. Pour cela il n’osa rien moins que s’attaquer à l’Encyclopédie La Mer publiée par la 
maison Larousse en 1953 via un entretien avec un journaliste de la revue « L’eau et la vie sous-marine ». Ce qui du point de vue de l’histoire 
officielle de la pêche sous-marine n’eut aucun effet.  

Que ce soit Jean Lemoigne ou l’Aricot qui ait eu le premier l’idée de la « fronde sous-marine » importe peu aujourd’hui, mais il est amusant de 
redécouvrir la « petite histoire » de la pêche sous-marine en Méditerranée.  

        

 

 

 

 

 

 

 

 

 

L’eau et la vie sous-marine Numéro 17 – Septembre-Octobre 1958 

La  Mer - Ouvrage publié sous la direction de V. Romanovsky, C. Francis-Boeuf et Jacques Bourcart avec la collaboration de P. Boché, J.Y Cousteau, J. 
Feuga, M. Guierre, J. Peytel. Paris : Larousse, 1953, 502 pages, 870 illustrations en  noir et blanc + 16 hors-texte en couleurs - reliure plein cuir estampée, avec 
des dorures . 


